L’ACTVU
DESSINEE
pourles
-de 20 ans
(et les autres)

Numéro 27

Janv.-fév.

2021

INSTAGRAM Revenge porn.
unestory LA HOII'I'E

sans filtre  pour qui, pour quoi?




COMMENT DECRIRE
UN LM A QUELQU'UN
QUI NE VOIT PAS
LES IMAGES 7
MARIE GAUMY,
AUDIODESCRIPTRICE,
A BIEN VOULU
NOUS RACONTER
SON METIER.
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LE METIER DE MAMAN 7

CEST DE REGARDER
DES FILMS!

CEST VRAL, MON TRAVAIL, CEST DE RENDRE
ACCESSIBLES LES FILMS AUX MAL-VOYANTS OU
AUX AVEUGLES. JE DECRIS LES TMAGES.

(ETTE DESCRIPTION VA SINSERER ENTRE LES
DIALOGUES DU FILM OU LES EVENEMENTS SONORES.

JE MAPPELLE MARIE 6AUMY,
JE SUIS AUDIODESCRIPTRICE.

VOUS SAVEZ, SOUVENT,
AU DEBUT D'UN LM,
VOUS LISEZ SUR LECRAN

(E PROGRAMME £sT DISPONIBLE
EN AUDIODESCRIPTION (AD).

EH BIEN VOILA, MON
TRAVAIL ; CEST CA!

CEST UN TRAVAIL DE TRADUCTRICE.
TRADUCTRICE D'IMAGE.

JADOPTE LE STYLE DU REALISATEUR.
JE DOLS PROLONGER SON UNIVERS,
RENDRE L'ATMOSPHERE PAR LES MOTS.

K
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C’est quoi, ce travail ?

UN JOUR, ALORS QUE JE PREPARALS UN FILM SUR LES 6ENS QUI

JAI FAIT UNE ECOLE DE CINEMA EN DEVIENNENT AVEUGLES ET QUI APPRENNENT A VIVRE AVEC LEUR HANDICA?
BELGIQUE ET, ENSUITE, J'AT COMMENCE DANS UN CENTRE DE REEDUCATION, DES PENSIONNATRES M'ONT PARLE DE
L'AD. CEST LA QUE J'AI DECOUVERT LE PROCEDE.

A REALISER DES DOCUMENTAIRES.

|

<

AL TOUJOURS ETE FASCINEE PAR LA CECITE, ALORS QUE, PAR ATLLEURS, MA PASSION A LEFOQUE, ELLE ETAIT LA SEULE A
CEST LA LUMIERE, LES TMAGES. J'AT ECRIT A LASSOCIATION VALENTIN HAUY, A PARTS. | |  FATRE DE LAUDIODESCRIPTION.

ACCERTERTEZ-VOUS DE
ME FORMER A LAD?

] JE VOULAIS FAIRE CA A (OTE DE MES FILMS, COMME UN TRAVAIL D’APPOINT.
1LS MONT MALS RAPIDEMENT, CEST DEVENU UNE PASSION ET UN COMBAT POUR QUE LES AVEUGLES

(ONTACTEE AV ATENT ACCES AU METLLEUR DE LA CULTURE.
BOUT D

TROIS ANS!
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Audiodescriptrice

N'EXISTE PAS DE FORMATION. DU TRAVAIL PRODULT EN AD.

(E NEST PAS UN METIER 7 CEST PROBLEMATIQUE, (AR CELA
RECONNU OFFICIELLEMENT, 1L 3 A DES (ONSEQUENCES SUR LA QUALITE

LORIENTATION,
n CEsT e
\ o

FORMATION Ap . i
AUCUN REsUiTAT

N/

ALORS, JE MILITE
'~ POUR QU'UNE

myyp O
T

FORMATION EXISTE.

JE TRAVAILLE AUSST FOUR DES THEATRES
ET DES MUSEES, POUR RENDRE LES
SPECTACLES ET LES EXPOSITIONS
ACCESSTBLES AUX AVEUGLES.

DEPULS LE 1" JANVIER L0L0, TOUTES LES FICTIONS ET TOUS LES DOCUMENTAIRES
DOIVENT ETRE OBLIGATOIREMENT PROPOSES EN AD. CETTE OBLIGATION EST SOUVENT
PRISE COMME UNE CONTRAINTE ET CE N'EST PAS TOUJOURS BIEN FAIT.

JE N'AL JAMALS ETE AUSSI
ENERVE DE MA VIE |

LE HEROS A LAIR ENERVE. |

LORSQU'UN AVEUGLE VEUT ALLER
AU CINEMA, 1L CHOISIT UNE SALLE FQUIPEE
DE CASQUES SANS fIL QUL LUL PERMETTRONT
D'ENTENDRE LA DESCRIPTION SANS GENER

LES AUTRES SPECTATEURS.

ET A LA MAISON, CA PASSE PAR LE SON DE
LA TELE 0U UN CASQUE, STL EST EN FAMILLE.

JE TRAVAILLE DE CHEZ
MOL, EN NORMANDIE.
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C’est quoi, ce travail ?

DECRIRE UN FILM ME PREND
ENVIRON DIX JOURS PLEINS.

JE LE REGARDE
D'ABORD UNE
REMIERE FO

PUIS, TOUT DE SUITE ARRES,
JE PRENDS DES NOTES SUR LEFFET
QUE CELA MA FAIT, MES PREMIERES
SENSATIONS, EMOTIONS. JE REPERE
AUSST LES EFFETS DE CINEMA.

ENSUITE, JE REMETS LE FILM £T
JE COMMENCE LA DESCRIPTION ORALE
EN REGARDANT COMMENT CA PEUT
SINSERER DANS LES SILENCES. L

ST CA MARCHE POUR LA SCENE,
TE COMMENCE A TAPER MON TEXTE.
€T JESSALE, JE RACCOURCTS,
JE PRECISE, JUSQUA CE QUE TARRIVE
A ME FAUFLLER ENTRE LES DIALOGUES,

€T JE CONTINUE, SCENE AR | { '

SCENE, POUR TOUT LE FILM.

O =
NS

JE CHOISIS DANS LIMAGE
LES INFORMATIONS LES PLUS
IMPORTANTES ET INTERESSANTES.

IL NE FAUT PAS OUBLIER DE PERSONNAGES,
DE DETAILS DE COSTUMES QU DE DECORS.
MALS JE NE DOIS PAS NON PLUS
SURCHARGER. 1L FAUT ETRE SOBRE !

JE GARDE BEAUCOUF LES SILENCES, (AR
CEST LA QUE CHACUN PEUT SE FATRE
Sh PROFRE IMAGE MENTALE, QUON
PERCOIT LEMOTION, LES SOUPIRS,
LES RESPIRATIONS.

JE DOIS VEILLER A GARDER LE BON

TEMPO. 1L NE FAUT PAS DEVANCER

LEMOTION OU LE SUSPENSE. JE DOIS
AUSST MENAGER LES SURPRISES SONORES.

.

1
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Audiodescriptrice

IL ME FAUT DONC ETRE PRECISE, CEST IMPORTANT DE RENDAE LEFFET
CONCISE ET EXHAUSTIVE ET TOUT CA, DE CINEMA PAR LES MOTS, JEVITE TAR EXENRE, ICL, JF DIFAT «
SANS ETRE TROP FRESENTE NON FLUS. | |  D'UTILISER DES TERMES TECHNIOUES

(OMME « 6ROS PLAN s OU « TRAVELLING »
(AR CA FAIT SORTIR DE L'HISTOIRE.

UN VRAT TRAVALL
DEQUILIBRISTE |

IRIS, (LS.

Al ‘“M "
% e PLUTOT QUE « GROS PLAN SUR UN (EIL ».

(E QUI EST LE PLUS DIFFICILE, CEST DE RENDRE COMPTE DU MOUVEMENT
PAR LES MOTS. J'AI DONC EN RESERVE TOUTE UNE SERIE DE VERBES,
DE SUBSTANTIFS ET D'ADJECTIFS POUR LE SUGGERER.

PARFOLS, JE METS
UNE HEURE FOUR DECRIRE
UNE MINUTE |

!

LA SYMBOLIQUE ET LA DIMENSION POFTIQUE.

(i
JE DOTS AUSST PARLER DE LA LUMIERE | |FOUR LES DESCRIPTIONS DE FAYSAGES, JE PEUX ME LATSSER
ET DF LA COULEUR, CEST TMPORTANT, | [ALLER A ECKIRE DE MA RLUS BELLE FLOME, CEST AGREABLE
CAR MES SFECTATEURS EN CONNATSSENT /ah
e 2 ‘-‘ R ,-_,—/_/
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C’est quoi, ce travail ?

COMME ON LE SAIT, 1L EXISTE DANS «LES NOCES ROUGES », DE CLAUDE W
DES TONNES DE SCENES DE BAISERS, CHABROL, MICHEL PICCOLT ET STEPHANE

MALS AUCUNE NEST IDENTIQUE ! AUDRAN ECHANGENT UN BAISER SUR FOND G
| DE FLAMMES, APRES AVOIR TUE LE MARL

ILS BAVENT!

JESSAIE DE
(HANGER MA
DESCRIFTION A
CHAQUE fO1S !

G20 1 0 I S O

LE BAISER EST TREEES LONG, ET UN FILET
DE BAVE SETIRE ENTRE LEURS BOUCHES.

EST-CE UN EFFET COMIQUE ? OU DESTINE A NOUS LES RENDRE
REPUGNANTS 7 EN TOUT CAS, CE N'EST PAS UN BAISER ASEPTISE.

IL CREE UNE FORTE INTIMITE. JE NE PEUX PAS CROIRE QUE ro—
(HABROL NATT FAS INTENTIONNELLEMENT GARDE CETTE SCENE, L£S FLAMMES EMBRASENT LE CIEL
A\ — OBSCUR ET ECLATRENT LES DEUX

ALORS, 1L FAUT AMANTS D'UNE LUMIERE INFERNALE.

. JE TENSE QUE OUI, CA
DECRIRE LA BAVE?

POURRAIT DONNER QUELQUE
CHOSE COMME CA -

LEURS LEVRES SE SEPARENT.

N

LPL CEST VRAIMENT UN TRAVALL TAL LONGTEMPS CONSIGNE DANS DES

= D'ECRITURE. 1L FAUT UNE BONNE CARNETS DES CENTAINES DE MOTS

NOUS SOMMES LIBRES, MATTRISE DE LA LANGUE POUR QUE JE PIOCHATS DANS LA PRESSE.
MA CHERIE. POUVOIR RETRANSCRIRE UN RESSENTL. AN (R sEMAIFFRER X WU\

= MACKER

, il i}lsoaxgﬁ\\\k\&g‘m%)‘\\\\\fﬂi
& CORER  pangeorres

% s ReATRE BUUFFER

NASTIQUER BONLOTTER (]QQ

UN FILET DE SALIVE LES RELIE

ENCORE L'UN A LAUTRE. /(' ~ SANOVRER QA“K
\

ILS SEMBRASSENT A NOUVEAL.
\ B

2 5E REGALER SM
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Audiodescriptrice

LES DESCRIPTIONS PHYSIQUES SONT TRES COMPLIQUEES. ON DOIT METTRE DES MOTS,
DIRE CEST QUI, CEST QUOT 7 PAR EXEMPLE, EST-CE QUON DOIT DIRE 6ROS?
ENROBE 7 VOLUPTUEUX 7 EST-CE QUON DOIT ETRE POLITIQUEMENT CORRECT 1

NOUS, LES VOYANTS, ON VA IDENTIFIER LA
SITUATION SANS LE DIRE. MALS LES MOTS SONT
VIOLENTS ! PLUS QUE LES IMAGES, PARFOIS.,

NOUS TRAVAILLONS TOUJOURS A DEUX.
LE SECOND DESCRIPTEUR RELIT MA COPIE
EN REGARDANT LE FILM ET LA CORRIGE.

NOUS FAISONS AUSSI APPEL A UNE
PERSONNE NON VOYANTE POUR AVOIR
L'AVIS DES FREMIERS CONCERNES,

LE DOUBLE REGARD EST TMPORTANT, CAR LORSQUE LE TEXTE £ST PRET, JENREGISTRE MA VOIX EN STUDIO. J
CEST UN TRAVAIL TRES SUBJECTIF. IL FAUT J I \\ )
AVOIR UNE BONNE BASE DANALYSE FLLMIQUE P
FOUR TRADULRE LINTENTION D'UN ON FALT FLUSTEURS PRISES

POUR TROUVER LE BON RYTHME,

REALISATEUR, SA PATTE OU SON STYLE. ]]

JE NE DOIS PAS ETRE
DANS L'INTERPRETATION,
JE NE SULS PAS ACTRICE.

MON BUT EST DE ME FAIRE OUBLIER JE TRAVAILLE ACTUELLEMENT AVEC
TOUT EN ACCOMPAGNANT LE SPECTATEUR LASSOCIATION LES YEUX DITS,
AVEUGLE DANS SES EMOTIONS ET LUI SPECIALISEE DANS L'AD ET QUI
PERMETTRE, A LA FIN, DE DISCUTER TRAVAILLE POUR LE CINEMA D'AUTEUR.

DU FILM COMME TOUT UN CHACUN. =

| R T LA
LA DERNIERE SCENE
ETAIT VRAIMENT

=

s

t
—

G-

[
4

NOTRE PROJET ACTUEL EST DF
DECRIRE 100 FILMS CLASSIQUES
DU CINEMA FRANCALS !

DE QUOT REGARDER DES FILMS
FENDANT DES ANNEES!
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